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Notes

CAMP DE DACHAU
Le camp de Dachau, situé en Allemagne, près de Munich, est, en 1933, le premier camp de concentration créé
par le régime nazi, peu après l’arrivée d’Hitler au pouvoir. Le camp, d’abord réservé aux opposants allemands au
nazisme, s’ouvre rapidement aux étrangers, Juifs, homosexuels, tsiganes… Il est administré avec barbarie par les
SS et reste actif jusqu’à l’arrivée des soldats américains, le 29 avril 1945.
 
En savoir plus
 
Le 26 juin 1933, Theodor Eicke, SS de longue date, est nommé commandant du camp par Himmler, haut
dignitaire nazi. Un régime de terreur est organisé à Dachau et les fondements du système concentrationnaire nazi
y sont mis en œuvre.

En 1940, le nombre de détenus atteint 10 000 et va croître régulièrement. Au départ, sont internés des opposants
au nazisme, principalement communistes ; ils sont suivis par des Juifs bavarois, des Tsiganes, des religieux anti-
hitlériens, des homosexuels et des prisonniers de guerre soviétiques. La chambre à gaz non utilisée est remplacée
par un champ de tir : les condamnés à mort sont tués par balles dans la nuque.

Le portail d’entrée du camp porte l’inscription Arbeit Macht Frei (le travail rend libre)…

Les travailleurs « libres », une main d’œuvre forcée, asservie et maltraitée, fait fonctionner les entreprises
allemandes. Les conditions de vie sont atroces (expérimentations scientifiques sur les détenus, sévices, absence
d’hygiène, sous-alimentation, maladies, épidémies) et provoquent une très importante mortalité.

Un « Comité international » clandestin est composé de détenus représentant les différentes nationalités internées
au camp. En avril 1945, un détenu communiste allemand du Comité réussit à faire évader quelques hommes
encore valides. Informés par eux de l’emplacement du camp, les soldats américains découvrent, à Dachau, 1600
détenus réduits à l’état de squelettes.
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